Les Orangers

Sur ta peau je cueille 
le sel de la mer
tu n’as pas le cœur 
taillé pour la guerre 
ta force s’abreuve
de baisers au coin de l’œil

est-ce que parfois tu t’effondres ?
tu sens la corde se tendre ?
quand tout est trop lourd
comment tu fais pour 
tout retenir
tout retenir….

Il y a dans tes gestes tendres
des blessures barbelées 
Toi tu te soignes dans l’ombre
Me gustaría cuidarte

tu sais bien parler des autres
tu sais bien soigner 
les cœurs érodés
par les marées hautes
et sous tes mains chaudes
fleurissent des orangers

tes enfants sont beaux
tes parents sont fiers
j’aime tes yeux plissés
sous le bleu de l’été
tu sais les oiseaux
n’ont jamais fait la guerre

Il y a dans tes gestes tendres
des blessures barbelées 
Toi tu te soignes dans l’ombre
Me gustaría cuidarte







